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MOYENS DE SALUT

LA nÉFLEXION

Desolatione desolata est oniis terra
quia nullius est qui recogilet corde.

(Jéréiie, xI.)

Un mot sorti de la bouche du prophète
nous révèle clairement une des grandes
causes de tous les maux qui fondent sur
l'humanité: le manque de réflexion.

25 c<nl-.

De grands naux désolent la terre,(lit l'ioi-
me inspiré, parce qu'il n'y a personne qui
réfléchisse sérieusement. Oui, si les hom-
nies s'égarent, s'ils ne pensent qu'à leurs
corps, s'ils ne vivent que pour la terre,
s'ils bornent ici-bas toutes leurs espértan-
ces, en un mot, s'ils négligent eutr salut
éternel, c'est parce qu'ils ne rentrent
jamais sérieusement en eux-mêmes.

Pour vous soustraire à ce malheur, je
veux méditer avec vous sur la réflexion.
Parlons: 10 De sa nature et de ses avan-
tages; 2o de sa nécessité; 3o de son
objet.

Vous savez tous réfléchir, mes fri-èes,
j'en suis convaincu, mais savez-vous éga-
lement ce que c'est que la réflexioni? J'en
doute. Je vais moi-même vous on donner
la définition, suivez-moi attentivement.-
Réfléchir, c'est penser mûrement à une
chose, c'est appliquer son esprit à la con-
naissance d'un objet, c'est le considérer,
l'examiner sous différentes faces, c'est y re-
venirà diverses reprises jusqu'à ceque nous
en ayons une idée aussi juste que vraie et
que cette idée fasse impression sur notre
âme pour y rester profondément gravée.

Réfléchir c'est encore peser avant d'agir
les raisons de notre conduite, examiner
les motifs qui nousdéterminent,lour valeur,
leur bonté jusqu'à nous rendre un compte
exact de nos actes, de leur portée, de leurs
suites, soit pour nous, soit pour les autres.

Une foule de pensées traversent notre
esprit, notre imagination. Si ces pensées
sont mauvaises tant mieux qu'elles ne
fassent que passetr; si au contraire elles
sont bonnes, ne serait-ce pas regrettable

do ne pas les garder soigneusement. l'ex- vois rétléci sez érieusemen i suIr Ie en.-
emple de la Sainte Vierge, pourclnlair ia n u oot été
l'objet de nos rétIexions ? Ma<rii a îutem ou seorez isaisil d'hr ur pIo le pé cié
conservabat oimnia verba ui hc conferens in ioriel et volus tremblerez à la1 pensée de
corde suo. Uen for.

Pour les boînies pensées et les bons Quelqu'1un vou1 inuilt e e-t p111sso la
désirs qui îurgissent dans notre esprit et brutalité jusqu'àvous donner un siiillet,
dans notre cSur à la suite (d'un lbonne Il lie vols a pas fai Ibe:iii-mup lde minal, je
lecture, d'une pieuses contversationl, u esois en faisat n
instruction sérieuse, d'une 'oifession htosi MavltersVe lu liSdei: îtuleiir.
bien faite, lie faudrait-il pas imiter Vouis le penez lus à eet te inisullie, et
la conduite (u Prophète-oi entendant I1vous voilà li me, tir:mllilll e et s:is rani-

la parole du Sei-gneur? Il la Cachait e ni pour vître malihiteur. Mais, par
dans sont eoeri Comme dans im reser- contraire, si vous ré>léihisse. si- re qui
voir-. Il ne la perdait jamais dle vile et il vous a été lit et thil, le s saiin iulliinîie
s'en occupait sans cesse dans ses moments dans vss veilnes, la rouer vous luite
de loisir: In corde m eo abscondi eloquia :t front el voire ildigiatioi est à son
tua. comble, Continent. 'liles'Voiii li(lle

Quand vous voulez, cjhrmiétuins, conquerliri,:iirendu lit, lîîîîî
l'ei nécessaire a vos t-avau x, à vos lix i sii'a siii
champs, la conlliez-vous à unî ci.ianal pei.i-ela tc se ei'tii i t. pas!le comprendrais
tueux où elle lie fit que passer pour dis-Iine pareill ella part (le lu,
paraître ? Ne la metntez vous lias lruis ui :lut re, mais del 1:îat, (1'1111:îîii, laînais 1
réservoir où elle demeure sans s'é-ouile- ? Aussi, -i sidestilic'lles par
Ainsi, quand vous désire un prol t sériclix la fuile visoliidétient, Vous vous
des vérités du salut, lie vous contentenz pas velgelie Voilà Iellecdola réflexion.
de les lais-e ellii-eurer supiericiellementMi iexéîlent sur Itage quel
votre inaginiationî et votre ceur, imais iéehéticiat, îîoîî pa, -âiii :ion ):14 11, à li
achez-les signeusemnt dans votrie ime liilii i- pas uiai-

et achliez cii faire de profonildes réflexions. Divi. île Inils aIîIvlllii- i'
Alors elles produiront en voius les salit hus le ittellî'sIlui, i (1d
taires eflèts que volus avez droit d'eu tus les pères I,îilli- tendre, ii buîîîl t
attenîdre. loiiiîue et le enit'îî, iesvou uiéfntel uviie

Piu ii-Compirend1re les diiti.e h~la feront'rnt itrer 'v i l-îiîi
éflioXîîýpolur nous ithire lunie idéi les j'im is,[ tvoyageli j'lii red eu? l lanm,

fruitsabod (tlesanct iicat ionqu'elletiltpaysbux p ies m'itai sei lindineeln rliîtli
petit prodire, essayons(le fire quelques h nas se cnit paiil le nopreraitps
Coin parai soi :capables dle porter la lîlilmi("-îe le e-llîeîilii i 1i'il doîit suivie, il si- le talit
daîîs not-cesprit.imepril.lindigsie dsa pest detué

Vous entirez cheziliinég'oeialit pouîr lparle,s vii dle lavrsq, il :xaine avec
acheter dit drî-a 1î. do la toile oitunîe étotlè sciîîî reli- i 1iil 'luit redr.Il 114-<01î1 j-
quelconque. Quefiit leet u 111l11uwsi, ids cn 1 sqit'inas icqis pla
lintes VoitsvolIls-Inélines si vouis êtes un11 erit t îile - qu'il est dansi- la lille ieiVii..-
habile ahcte-«? Le tal Nous nutres eét ronsitlos tous
devan t vouîs les, otijet s que vouîis désirlez vo vage-îus iiius:dalon s 4il' la t c- .itie:u

irafinIllue vouts les examiniez n au Ciel. it ilà )ilel'exil à la latri.
joui et cin déttir. C'alosue, l'ut ue

por vousa r de la bobnté de la mar- expiser, n repdre t umlir i
Chlîdise, (le sa finecsse, dle 4a b-ee, de so Ni, dnousd levons ati. lpu-ilindlei, di
boitî tcinut, vouts la:îtl liez et la érexsû ement. Etimyenp lour énrx iy
lvel Soi. DeMtme, pour-les hoses diitos lreii pèrest la délexion.
salult, quianid un pî-i-cIiateu î-prêlie, il Ces qjuielquîes céili 1 ' 101tson<31t pIhis
étale devat vohe les véirtésrldladelvigion,,(mefecsuaflsait.s pourur s i inii rit iro
C'Pst à vous, aprndl'avoirentendu, dcles la nature et les avatages dee la ferlexioi,
examiner attentivement et île lesdpaler parli nyainte-antlet, qus a rd
en quelque orte par la réflexion. Alors
elles porteront la eomponiore dalms votre il

me, alors elles Voqrisutoea Idsooupt et vous
convertiront. Mais si vce us ne g ites poule Est-il ripvie!s;ii de ver(sle, i xi? ave
les entende sans es médite-, elles tie ll'-ioîi est itii di s endr I l ucoi'-
foi-ont que crse-votre imIagination îi e îx, Iclu 1-s4Iusiîisîaî;biaulîî
et seront complétem nt n cinst epouîlit queiu i vmib tqsueosuve'Nil ota il ivin
volts. M;1iLtii nou cil C li-<ltiioiitî'< la uî-''st'

Vous passez devant un tableau qui estdansiud a'l esivaît-s îiiilab ilnneoi.-î,
un vrai chef-d'euvre. Si vous lie le voyez îtinu*:iire ah[Aôtréens:' nou omimes toli
dque supofciellemont vous ne pourrez pas vovt btiîu tour- Oa ill dil terie :(li-
lappériera Si, au ContraireeVous zétu -oqi.- (oiu t d'aord se-à i- l'exi à oa [at
diez avec attention et en détail vous sqi-ez de sonnavoir bv- et nousuils'-ra
frappé et avi. Un prédicatbu- vous itobligmre praiere un'sentiiil stuin-
du haut de la chaie de vérité, le tableau us. Il doits'assuer-tirt irie l'-i
hideux dtpché motel, il vous apetaracezvreetvant <e la coin id-ible ; carsou
les ravages affr-eux qu'il exerce dans était obig 4d- <îui it îpis: îiIjt
vot-e sm, il vous dépeint les totments ps fodeir'ets, il dvieidn ait la ris
d l'enfer éternel. Si vous n'envisagel de toits ceux qui veoraient sotrpavulu
ces tableaux qu'au moment où on vousleéisealillsaet lPou ndirait : voilà tiiliomniie
Plle, vous ne so-o que légèrement im- qui a comreencé à bâtir et e petit con-
poesionné devant ces peintu-es. Mais qui tiner..- Si un roi sr p:-epare a titi coI-
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bat, ajoute-t-il, il étudie ses forces et
celles de son ennemi, il tient compte du
nombre, de la valeur, le la bravoure et
de la position, et s'il n'espère pas la vic-
toire avec les dix millc hommes qu'il a
sous les drapeaux, il appelle des alliés à
son secours, sinon il envoie trailer de la
paix avant d'en venir aux mains." N'a-
vons-nous pas, nous aussi, un édifice à
construire, construction immense dont
les fondements sou jetés sur la terre;
niais dont le couronnement doit étre
dans le ciel: je veux dire notre salut.
Le travail exige d'au tant plus de soin
que l'édifice a des proportionis plus gigan-
tesques. Que faut-il faire alors ? Entrer
dans le silence de la réflexion ; calculer
i)S ressources, si elles ne sont pas suf'
lisantes, nous adresser à plus riche fiue
nous, c'est-à-dire an Seigneur. Avons.
nons Fîhumilité qui est la base de
l'édiflce, la foi qui le construit, l'espé-
raice qui l'élève, les vertus chrétieinnes
qui l'ornent et la charité qui le perfec-
tionne ? Questions capitales qu'il impor-
te avant tout de resoudre; mais aux-
quell-s la réflexion seule pourra Ionnuer
une solution satisfaisante Sedens com-
putat suLmptus.

Que sommes-nous sur la terre ? Des
soldats. Où allons-nous ? à la conquète
du Ciel. Mais il faut vaincre, terrasser
et écraser nos ennemis. Pour cela,
quelles armes devons-nous employer?
Faut-il affronter le danger ? Résister ei
face? Prendre la fuite ? Est-il opportun
d'aller dans telle ou telle compagnie
de rester dans telle ou telle société,
d'entrer dans telle maison où le démon
nous attend ; d'entretenir cette conversa-
tion dangereuse, (le lire ce livre impie
ou immoral? Qui nous le dira ? La
rellexion.

Poui-quoi y a-t-il de nos jours tant
d'incrédules, tant d'insensés qui insul-
tent la religion et ses représentants,
l'Eglise et ses pasteurs ? Pourquoi comîîp-
te-t-on tant de chrétiens apostats de leur
baptême et de leur première co'nnu-
nion ? Pourquoi uit si grand nombre de
malheureux ensevelis dans la matière,
plongés dans le crime ne daignent-ils
plus élever leurs regards vers tniilionde
meilleur que celui-ci ? Il y a longtemps
que le prophète nous l'a dit: Quia nullus
est qui -ecogitet corde. Pourquoi tant
d'impies et de pécheurs plus inconsé-
quents encore qui croient et ne pratia-
quent pas ? Ils font profession d'être
enfants de Dieu et de l'Eglise et ils vio-
lent audacieusement les lois du Seigneur
et les préceptes de l'Eglise. Ils savent
que la voie étroite mène au Ciel et sui-
vent la voie large qui coiduit en enfer.
Ils savent qou'il faut éviter le mal et
aire le bienet depuis le matiin jusqu'aun
soir, ils croupissent dans le crime, mau
vaises pensées, mauvais discours, blas
phèmes, médisances, haines, impuretés.
injustices. Ils ne font aucune bonne
oeuvre, point de prières, point de messes,
point dle confessions iii de communions.
Ah ! ils ne réfléchissent plus, de là leur
aveuglement et leur obstination dans
leur péché :

/esolatione desolata est terra quia nullu.s
est qui recogilet corde.

Coniaissez-vous la cause de l'inutilité
des gràces nombreuses que le Seigneur
vous accorde ? Savez-vous pourquoi ces
bons mouvements qui vous portent vers
le bien, ces bonnes imspirations qui vous
éclairent sur vos d!evoirs, ces saints désirs
qui vous poussent vers une vie plus fer-
vente, demeurent stériles ?... Voulez.
vous que je vous dise pourquoi vous
n'entendez plus la voix de Dieu qui
vous parle et vous demande votre cour ?
Ah ! c'est qu'il y a trop de bruit dans
voire àme, trop de dissipation dans votre
esprit. Vous le réflchissez pas ou vous
réfléchissez peu... Quand, dans une mis
sion, nous parvenons à faire réfléchir
nous pouvons dire: Dieu soit béni, l'eau
est dans le canal, nous n'avons plus qu'à
la diriger pour la faire arriver droi
à son but.

Je vous entendsquelquefois vous plain
dre de vos distractions dans la prière
de l'inutilité de vos supplications !!! A
qui la faute, s'il vous plat? N'est-ce pas
à votre défaut de réflexion qui fait qu
vous priez sans penser le moins du
monde ni à Dieu à qui vous parlez, nià
ce que vous avez à lui demander?

Je ne sens rien danîs la sainte commu
nion, dites-vous. Et que voulez-vous
sentir lorsque vous ne réfléchissez jamais

sur la grandeur de cette action et sur les Cette illustre courtisane sollicite ait mal f
dispositions que vous devez y apporter I Paphuince. Je le veux, répond le Saint,r
C'est inutile de me confesser, j'ai to- mais à condition que nous soyons sans 1
jours les mêmes fautes à accuser! Jeltémoins. Ils s'enfoncent dans les pro-
retombe sans cesse dans le péché 1 Dites- fondeurs d'une sombre forêt Aprèsq
moi, chrétiens, apportez-vous à cette ac- quelques instants le chemin, la séduc-s
tion tout le sérieux qu'elle demande ? trice s'arrête. Ici personne le nousÈ
Que faites-vous pour vous exciter at voit. Avançons encore, dit Paphunce, t
repentir? Allez-vous quelquefois par la car je sens que nous ne sommes pas à
réflexion, à l'exemple des Saints, vous l'abri de tout regard. Ils avancent,
jeter au pied de la croix pour y compren- puis Thaïs de lire : ici nous n'a-i
dre ce que c'est que le péché ? Allez- vons plus rien à craindre. Plus loin,5
vous sur la porte de l'enfer contempler dit le Saint, je connais quelqu'un ui
la place que vous avez méritée ? Etes- nous regarde. Enfin après une nouvelle
vous monté au Ciel voir la couronne marche Thaïs -épète : ici il n'y a per-
perdue par vos désordres ? En un mot: sonne.-Comment il n'y a personne. Et1
réfléchissez-vous ? Dieu n'est-il pas présent ? N'a-t il pas(

Réléchissez, réfléchissez et vous ver- sans cesse l'oil ouvert sur nous ? Cette1
rez que vos prières, vos confessions, vos parole, Dieu nous voit! péniètre jusqu'aui
communions seront ferventes. Car, fond de l'àme de cette grande pécheresse
comme dit le prophète, c'est dans la mé- et la terrifie ; elle la médite, elle est con-
ditatioi que l'àne s'embrase: In medita- vertie pour toujours.
lione mea exardescet ignis.

Je suis distrait pendant la sainte messe, III1
je l'entendsi mal... Mais vous demandez-1
vous chaque fois que vous y assistez: Sur quoi faut-il réfléchir? Plusqu'un(
que se passe-t-il sur l'autel ? qui est-ce mot et je fluis. Il faut réfléchir sur lesi
qui sinimole sur l'autel ? Un Dieu. A instructions que vous entendez, sur les5
qui s'iimimole-t-il? A un Dieu. Pour lectures que vous faites, sur la Passion1

ui s'immno-t-il ? Pour moi, ver de terre, de Notre Seigneur Jésus Christ, sur vos1
néant révolté. Oui, méditez sur ce que confessions, vos communions, sur les
fait notre divin Sauveur à l'église de grandes vérités de la religion, sur le
votre village et vous aurez moins de dis- néant des choses humaines.. sur les
tractions. malheurs qui fondent sur vos voisins,

J'! n'ai point de goût pour faire ma vos parents et vos amis...
lecture de piété.., Et quel goût voulez- Quand faut-il rélléchir! Toujours,.
vous avoir : lorsque vous lisez, votre es- Après avoir entendu lit parole de Dieu.1
prit est-il pénétré des vérités que vous A la suite (les avis d'un confesseur... En-
avez sous les yeux? n'est-il pas à tout allant à l'église... A la campagne... En
autre chose ? Votre cœur n'est-il pas nous livrant au travail... Dans les tenta-
étranger aux sentiments exprimés dans tions...
le livre (lue vous parcourez ? Une telle Si vous faites ainsi, bons chrétiens,
lecture serait complétement inutile, mais votre avancement spirituel est assuré...
lisez avec réflexion et vous verrez com- Vos progrés dans la vertu seront rapides
bien elle communiquera le lumiere et ...Puissiez-vois mettre en pratique ces
le foi-ce à votre âme. qui-s conseils, ils vous aideront à

Il y a longtemps que je travailie à dé-. aimner Dieu, à pratiquer le bien. à évite-
rariiner ce vice, à pratiquer cette vertu,, le mal et vous feront enfin parvenir à
et je suis toujours aiu mème point. Jella gloire éternelle que je vous souhaite.
le suis pas plus avancé aujourd'hui que !Amen.
je l'étais il y a deux ans... D'où vient
cela ? De ce que vous réfléchissez peu.
Tout acte de vertu coûte un combat.
or, pour combattre, il faut réfléchir, AUTRE MOYKN DE SALUT.
nous placer en face du penchant maut-
vais, en face des sentiments réservés au LA BONNE voLoNT.
péché, en face de la gloire promise à la
vertu*. Iaz hominibus, bone voluntalis,

L'orgteil nous entraine, l'amou--pr-o Paix aux hommnes de bonne volonté.
pre nous domine, la jalousie nous dé-
vore ; conment arrèter ce torrent impé- ILllomnie-Dieu, venant sur la terre,
tueux qui menace de tout entrainer fait annoncer aux hommes la paix ou le
dans son cours ? Par la digue puissante bonheur. Plus lai-i, après sa résurrec-
de la réflexion. Demandez à votre or- tiont glorieuse, appar-aissant à ses chers
gueil et à votre amour-propre s'ils vous disciples, il leur souhaite, à ldiverses re-
ont donné ce que vous possédez et ce prises, cette même paix, ce même boi-
dont vous vous glorifiez? Demandez. heur. La paix ou le bonheur, voilà le
leur si tout ce que vous avez de bien ne bien le plus précieux (lue l'homme
vient pas de Dieu, et si Lott le mal n'est puisse désirer ici-bas. Voilà le terme
pas votre propriété ? vers lequel il aspire de toutes les puis-

Je mue sais pas réléchim me direz-vous sances de son être. Mais, chrétiens,
peut-Mtre ! Vous êtes dans l'erreur, car pour qui sera la paix ? pour qui sera le
vous réfléchissez tous les jours sur vos bonheur ? Quels seront les fortuntés mor-
affaires matérielles; sur les moyens à tels qui pourront en joui-? Ce seront les
pr-endre pou- conserver on accroltre vos hommes de bonne volonté : Pax hontîni-
biens, pour vous insinuer dans le cœur bus bone voluniatis. Pourquoi ? parce
de telle cu telle personne. Et vous ie que la bomnne volonté est le pivot de la vie
sauriez pas méditer quelques instants, chrétienne, le fondement inébranlable

r chaque jour, sur les moyens à prendre de l'édifice du salut. Ceux qui le possé-
pour attirer sur vous l'estime de Dieu derout feront le bien, éviteront le mal,
et sa protection !évidemment l'objection marcheront de vertus en vertus, et gra-
n'est pas sérieuse ! viront sûrement la imontagne escarpée

s Mais nous autres, pauvres gens dut; de la perfection qui aboutit au Ciel.-
monde, nous ne sommes pas fait pontr' C'est vous dire, mes frères, combien
réfléchir ; laissons ces moyens de per-I nots devons nous efforcer d'être des
f'ctionis aux solitaires, aux religieux et hommes de bonne volonté. Pour vous

i aux prêtres. Chrétiens, étes-vous faits'aider à le devenir de plus en plus, lais.
' pour vous sauver-? Votre position com sez-moi faire avec vous quelques ré-

porte-t-elle que vous alliez au Ciel? Vous flexions sur ce sujet. Je vous dirai d'a-
în'eu doutez pas. Eh bien ! Vous n'y ar- bord combien la bonne volonté est né-

s riverez que par la réflexion. cessaiîre, ensuite quelles ci sont ses
- Réfléchissons, mes frères, c'est la ré- qualités.
r flexion qui a fait les Saints. C'est cette
t parole de l'Evangile : Si vous voi- I
t lez ètre parfait, vendez tout ce que
t vous possédez et donnez-en le revenu Pour se sauver, il faut le vouloir. Ne

aux pauvres; c'est cette parole dis-je, soyez point surpris de m'entendre tenir
- bien méditée,qui a fait de Sainît-Antoiie, un pareil langage. Je ie suis pas le

âgé de dix-sept ans, un pauv-e volon- seul à le penser et à le lire. Les saints
taire et le modèle des moines. t'ont pensé et l'ont enseigné avant moi.

s C'est la méditation de cette maxime: Notre Seigneur Jésus-Christ nous l'as-
e Quid prodest homini si mundum unver- sure d'une manière expresse. L'exp-'
a sumlucretur aane vero sux detrimentum rience le prouve jusqu'à l'évidence. Et,
à patietur, qui a converti saint François si vous entrez tant soit peu dans votre

Xavier et eni a fait ii grand saint. cour, vous en serez bien vite cou-
. C'est la réflexion qui a converti saint vaincus.
s Augustin. C'est la réflexion qui a ra- Je voudrais parvenir à la sainteté, di-
s mené à Dieu la trop fameuse Thaïs. sait un jour sainte Scolastique à sont

fr-ère saint Betolt. Que dois-je faire
pour cela ?-Ma sour, il faut le vouloir,
lui répondit le saint.

Animé du éme désir l'illustre évè-
que de Genève, saint François de Sales,
se disait un jour à lui-mèie: il y a déjà
dans le Ciel quatre saints dtumnime
nom, il faut que je fasse le cinquième.
Il le voulut et il le fit.

Une vertueuse mère s'entretenant
avec ces quatre enfants, leur disait un
soir : O mies enfants, que je serais heu-
reuse si niii jouri- il m'était donné de
compter mn samt parmi vous? Aussitôt
le plus jeune, l'enlaçant de ses petites
mains, lui dit avec elfutsioi et candeur :
Ce sera moi, maman, ce semai moi. L'en-
fant tint parole ; il le voulut et devint
uin grand saint et unt grand pape : c'est
saint Pietrre-CélestiI.

Citez-moi un saint, qui soit parvenu à
la perfection, unt élu, qmui soit arrivé au
Ciel sais le vouloir ? Vous n'en trouve-
rez aucun. Je ie parle pas de ces lhom-
nies privilégiées, de ces enfants enlevés
le ce monde avec l'iuimocenîce baptis-
miale, sauts avoir connu la corn- ption di,
siècle. Mais citez-moi mine mère chré-
tienne, uni pire de famille, un jeune
homme vertueux, fidèles observateurs
des commandements de Dieu et de l'E-
glise, qui soient ai-rivés at Ciel sans le
vouloir, et salis le vouloir sincèrement.
Vous n'en trouverez aucun.

Cela est si vrai, nies frères, que Dieu
tout puissant qu'il est, ute petit pas faire
qu'il en soit autrement. C'est saint Am-
gtstinî qui nious l'assiture. Le Dieu, dit-il,
qui vous a créés satns vous consulter, mue
petit pas vous conduire au Ciel sans que
vous le vouliez : Qui creavit te sine te
nonupotest salvae cte sine te. Témoins de
cette vérité, les paroles que le Seigneur
nous fait entendre dans le Deutéronome:
Je prends auijourd'hui à témoins le Ciel
et ia terre, dit.il, que je vous ai proposé
la vie et la mort, la bénédiction et la
malédiction ; c'est à vous de choisi- en.
tre l'un et l'autre: Tcstes invoco hodic
colun et erram ruod proposuro vobis
'itam et miortem, benedictionent et tale-

dictionem. Elige ce-go vitam, ut et tu
vivas et semten tuurm. Voulez-vous éviter
le mal et faire le bien ; fuir cette occa-
sien langereuse ; quitter cette personne
criminelle ; restituer ce bien mal ac juis :
renoncer a vos mauvaises habitudes; en
tut mot voulez-vous éviter l'enfer et ga-
gner le Ciel ? Vous le pouvez, cela dé-
pend de vous, Dieu vous aidera, mais il
ie fera pas le tout: il exige le concours

de votre volonté : Qui creavit te sine te
non salvabit te sine te.

Voyez si notre divin Sauveur n'a pas
justifié cette parole. Pendant les trois
dernières années de sa vie mortelle il
opère ii grand nombre de cures mer-
veilleuses, cependant il ie le fait que sur
le témoignage expressif de la volonté des
malades.-foulez-votis sincèrement être
guéris, leur demande-t-il ? Vis sanus/ieri!
Et comme ils le veulent, il les guérit.

Examinons également la conduite de
l'Eglise. Quelqu'un désire-t-il entrer
dans son sein, s'enrôler sous ses éten-
dards par le bienfait du Baptême ? Elle
exige son consentement exprimé d'une
façon formelle : Vis baptizari? Voulez-
vous sincèrement le Baptême ? Ce n'est
que sur son affirmation que l'eau sainte
coule sur son front. Voulez-vous re-
noncer à Satan, à ses pompes et à ses

uvres? Vomulez-vous renier le monde
et ses fètes criminelles ? Vis baptizari?
Et ce n'est qu'après cette manifestation
claire de votre volonté, que vous deve-
nez chrétiens, enfantsde Dieu et de l'E-
glise. Si donc nous appartenons à la
nation sainte, Dieu nous a choisis gra.
tuitement, il est vrai, mais nous l'avons
voultui et nous avons répondu à son ap-
pel : Volo, je le veux.

De mème, voulez-vous vous sauver ?
Voulez-vous acquérir la perfection chré-
ionne ? Dieu vous invite et nous vous

exhortons vivement ; mais, ie l'oubliez
pas, poiur réussir dans cette affaire si
importante, il faut le vouloir. Voilà la
nécessité de la bonne volonté.

Parlons maintenant de ses qualités.

II

Avoir le désir de se sauver, c'est quel-
que chose. Il faut commencer par là.
Mais cela ne suffit pas. lI faut encore
le vouloir efficacement et le vouloir
constamment. Avec cette volonté et la
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grâce de Dieu on triomphe de tout; on me corriger...je veux me sauver...je le
surmonte tous les obstacles. Vouloir veux à tout prix...je le veux quand
de cette manière, avec de pareilles cou- même...je le veux coàte que coûte...
ditions, c'est pouvoir. Vous le dites Avec l'aide de Dieu j'y arriverai... Je
tous les jours. veux éviter le mal et faire le bien ; c'est

o Voyez ce laboureur qui veut rem- pour cela que je fuirai les mauvaises
plir ses greniers ; voyez ce vigneron qui occasions. quo l'aurai recours à la prière
veut approvisionner ses celiers, leur vo- et aux sacrements, que j'assisterai à la
lonté triomphe de tous les obstacles, des .\Messe, à la prière et au prône le chaque
chaleurs de l'été, des rigueurs de l'hiver; dimanche. Il n'est plus question pour
elle triomphe de la sueur, de la fatigue, moi de dire : J'irai, je ferai, je me corri-
de l'aridité du sol. Rien ne les rebute. gerai...Mais je vais de ce pas an bien, à
Ils veulent d'une volonté efficace, cela la vertu ; je fais à l'heure mAme ce que
suffit. Dieu me commande. Voilà la volonté

Suivez de l'oil ce négociant qui efficace. Disons, en finissant, que notre
quitte son pays, ses amis, sa famille. volonté doit être constante.
Que veut-il? 'Acquérir de la fortune, 2o Le temps ne doit ni la changer. ni
accroître ce qu'il possède. C'est là sa l'altérer. Elle doit durer aujourd'hui,
pensée fixe et permanente. Il va, il demain, et jusqu'à ce que notre but soit
vient, il s'insinue, il traverse les mers ; atteint. Or, comme l'euvre de notre
il veut de la fortune à tout prix, et il finit sanctification est de tous les jours et de
par l'obtenir, parce que vouloir c'est tous les instants, nous divous v travail-
pouvoir. ler tons les jours et à chaque instant de

Apercevez-vous dans la mêlée ce jeune la journée. Si vous cessez d veiller,
soldat de vingt.deux ans? Il veut de l'a- l'ennemi de votre ame en profitera pour
vancement; il veut que la croix d'hon- vous faire échouer, et il vous fera per-
neur brille un jour sur sa poitrine; drIe le fruit de vos efforts.
aussi, admirez sa bravoure, rien ne l'ar- Que sert à un ouvrier, à un vigneron,
rête. Sa devise est celle-ci: Vaincre ou à un cultivateur, le bien travailler peu-
mourir. Il brave touts les dangers, il dant toute ine imatinée, s'ils doivent eil-
s'expose à tons les périls, et il arive au suite perdre lur temps durant le rest'
terme le ses désirs. Pourquoi ? Parce dit jour ? Quel avantage aira un vova-
que vouloir c'est ,ouvoir. geir d'avoir pressé sa marche les p're-

Il avait donc raison Napoléon ler de iniers jours le soit itinéraire, s'il s'arrète
dire : que le mot impossible n'est pas ensuite tout, court salis ne plus marcher?
français. S'il n'est pas français il n'est Arrivera-t-il au termle le ses désirs ? A
pas non plus chrétien, car îun chrétien quoi bon commencer lun ouvrage si 011
animé d'une bonne volonté petit, avec 1 doit ensuite le laisser inachevé ? On a
l'aide de la grâce, opérer des prodiges perdu son temps et sa peine. De même,
Omnia possum ini co qui me confortal. que nous se-vira d'avoir bien commencé
Vouloir donc efficacement se sauver l'amvre de notre perfection, de lui avoir
c'est ce sauver réellement. Et cette donné le nombreux soins pendant quel-
volonté efficace est victorieuse de tous qies jouîrs ou quielsqes asnnées, si nous
les obstacles qui peuvent s'opposer à nos ie devons pas la conitnuer et la conduire
desseins. Elle triomphe des passions les à bonne fin?
plus fougueuses, qui vellent nous entra-I Ce n'est pas seulement dans l'enfance,
ver dans la voie de la perfection. Elle le jour d'ine commition, les quelques
triomphe des prétextes que Ilous pour- jours qui suivent une retraite. isse Con-
rosis trouver dans le soin de nos aflfaires muinion pascale, que nous devons tra.
et de nos intét-s.-Notre 'cupidité nous vailler à notre sancttfication, mais toî-
dira- : manquîîe aujourd'hui la messe... ce jours, car c'est là notre occupation de
travail presse ; ce vooyage est urgent... toute la vie.
Ne vas pas au prône, tu connais ta reli- % Voyez les Saints, nos modèles dans la
gion el tes devoirs...Non, loi répondrons!voie de la perfection. Ont-ils Janmais
nous, notre grande occupation est notrei cessé de vouloir se sanctifier ? Se sont-
saliti, tout, le reste lui est su bordossné. ils arte-lts dans le chemin dît salut ?

La bonne vololitoi triompec dlis telumps 'Ost-ils rtr;rtl' ?
... de la saison...uliî f-oil...dsî chaud ...de Et Jésus-Christ, notre grand docteur,
la lonuguieuîr et de la dificilte des c-he-d a-t-il masnquîé di- constance et il, per sé-
mins.-Elle triomphe diu respect humait vérance dass l'Suvre importaite il
qui paralyse tant (le bien, et fait coi- notre rédemption ?
metsre tant <le mal...-dis mauvais coms-i Le démon lii-mmesii idans l'reris-
pagnons et de leurs conseils pervers... de notre réprobalioi. se dosî sîi-t-il doi
des scandales dont nous sommes si sou- relchir'le ? Noi, car sais cesse il ein ploie
vent les témoins. tous les iovens possiblIs pour nous

Si notre volonté est eilinace, chrétiens, tr*om)i peri-s. Pour atteid si n bisustslit il se'
lie disons plus: Je voudrais nie sauver serit d[ nos yeUx, le tns iior-illis. I d
... Je %'oudrais.me converti-...je voidrais notre cSur, de notre imagination, il-
chaner et devenir plus fe-vent. Dlie7- tots ios sens inSt't-ii-s et exti-riers,
vous de ce mot : Je roudrais... On le diti qu'il s'e orce de tourner au mal.
dans un]moment de ferveur, lorsqu'on Puisque lesS-aisnts i'iint jami;aiscessé d'
est touché par la grâce. .l- voudrais travailler a la perfection et à leur salut,
bien, dit-on, ressembler à un tel, à unte 'imitons leurs exemples. Imilons sutr-
telle... Ils sont beaucoup plus hute-cux toust Niotre Seigneur esus.Christ.
que ioi.-Ge mot : Je roui-ais. ilst i- Comme lui et avec luisi travaillons à
sîltlisast. Il est conditioiel. Il laisse l'Suvre srielise le notre satiication.
toujours quelque chose le soesenmteedqeu.tle déiioi ise de toîs le
Je vouldrais s'il n'en coûtait pas auîtants-e oyets p our nou s i ti

...si ce n'était pas si difficile ...s'il nynégligeotinu r sous saitv'-sPou-
avait pas tant d'obstacles à surmonter... t celas des li1mg's de ll'ss o-
s'il ne fallait pas s'imposer tant de sacri-1 liité. *)isisous béni-a(,il 'e in' ci<,
fices. Ce mot : J voudrais, est unelet cst Vaîie ilso lu C ie-Il'oi-
négation. ntsc absence de volonté. L'eu-.éconse. Atîscîs.
fe- est remipli de ces chrétiens qui ont
dit et répété Je voudrais bien servir
Dieu, vivre saintement et me sauver, et R. P. MONSABRE
ils se sont damnés.

Les impies les plus éhontés disent
aussi Je voudr-ais alleraittCiel.s' s de movesr ur lo Vprden

Mais ce mot les illcvsiosvb comme tant
d'aettres.i lu o l r l il o

Voyez t'intempérant: lui aussi dit sot.
vent: Je voudrais ne plts boire... I-La somse de lis devoirs.
l'auberge est la ruine de ma fortune, de II-La P-iè-e-
ma santé, de moi honneur...malgré ces
réflexions. il continue d'aller- an cabaret 1 Vol. iii12.... Pix: 75 cLs.
et de s'enivrer.

Entendez le voluptueux; il répète à 1877-1074
qui veux l'entendre: Je voudrais être I-La Tentation.
plus pur et plus chaste. Heureuses les Il-Rochoi-clie (e J6sus-Chriýt.
âmes qui s'alfranchissent du joug humi-
liaut de la volupté ! Et il continue néaîî- 1 Vol. in-12 ... Pix: 75 etm.
moins de se vautrer dans la fange...Ce
mot: Je voudrais, est radicalement im- 1888-181>
puissant à produire le bien. Il n'est I-Le Chrétien.
que l'expression d'un désir, d'une vo. II-Devoirs Euchaistiqiîe-.
lonté qui chancelle, qui es' sans résolu.
tio. Que faut-il donc dire ?-Te veux 1 Vol. in-12...................Prix: 75 ets.
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LE comme il disait ces choses, qu'une femmequ'il fît un miracle dans le ciel. Etait-ce
du peuple élevant la voix lui dit: heureuses pour croire qu'ils demandaient de nou-ATles entrailles qui vous ont porté et le sein veaux prodiges ? Mais ils en avaient déjà
qui vous a nourri 1 Jésus lui répondit.: tant vu 1 Le Sauveur n'avait pas seule-

"Acureux plutôt ceux qui écoutent la pa- ment chassé les démons en leur présence,
role de Dieu et la pratiquent 1 " (SAINT Mais il avai t aussi guéri les lépreux, res.

Luc, xi, 14.28.) suscité les morts, apaisé les flots d'une mer
REVUE PUBLIÉE SOUS LA DInECTION D'UN irritée et remis les péchés des hommes.

nOMÉLIE Ce n'était donc pas pour croire qu'ils de-
mandaient de nouveaux miracles, maisCO1 ITÊ DE PROFESSEURSLa seconde année de sa prédication, pour le tenter. S'il en avait opéré de nou-

Notre-Seigneur, après avoir onné à ses veaux et de plus éclatants ils les auraient
nE apôtres une importante instruction sur la attribués à des causes purement naturelles

prière, revint dans sa demeure ordinaire ou à la magie.
L'UNIVERSITE LAVAL de Capharnaüm; mais la foule s'y porta Et aujourd'hui encore, mes frères, nous

on si grand nombre que ni lui, ni ses rencontrons des incrédules, de prétendus
apôtres ne pouvaient même prendre leur esprits forts qui disent: donnez-nous des

HELIGION, PHILOSOPHIE,H IsTOIRE, BEAUX•ÁlITs, ScENCES ET LETTRES. repas. Sur ces entrefaites on lui présenta miracles, montrez-nous des prodiges et
un possédé que le démon rendait aveugle nous croirons. Des miracles, mes frères,

Paraissant tous les trois mois par livraison d'environ 200 pages. et muet et il le guérit, il le délivra à la il en est un permanent, perpétuel, de pre.
fois du démon et des maladies corporelles mier ordre, c'est l'existence de l'Eglise,

Format in.8 royal................................................Prix de l'abonnement 8'2.00 dont le malin esprit était sans doute la de cette Eglise qui n'a point de soldats
première cause, de sorte que le malade pour se défendre, d'armées pour étendre
voyait et parlait. au loin ses conquêtes ; de cette Eglise qui

L'état de ce malheureux affligé de trois est toujours attaquée, toujours persécutée,SOMMAIRE DE LA PREMIRIE LIVRAISON maux à la fois était bien triste. Il ne de cette Eglise dont on sonne si souvent
REVUI.: fallait rien moins qu'un miracle pour l'en le glas funèbre, dont on annonce si haut

retirer ; aussi était-ce le miracle que le les prochaines funérailles, et qui, malgré
I-Prospectus........................................................L'A i.prnÀr:0N peuple attendait de Jésus en lui présentant cela est toujours debout, toujours forte,

II-Le Canada-Français--Son but et son programme A.-B. ItOUIER. cet infortuné. toujours bell, toujours victorieuse de ceux
III-Le Jubilé de sa Sainteté Léon XIII........MGi E.-E. MTiOT. Ce possédé rendu muet par le démon qui avaient annoncé sa ruine et juré sa
IV--Role politique de Mgr de Laval. Le Conseil nous offre l'image du pécheur coupable mort. Ah ! plaignons ceux qui ne veulent

Souverain..................................................... L'abbé A.-îl. GOSSELIN. d'une faute mortelle. Par son péché il ap- pas voir ce merveilleu prodige.
V.-Poésie............................... .. ............................. partiont au démon dont il est l'esclave;, Jésus connaissant leurs pensées, leur dit:

VL--Role de la faculté des arts dans l'Université il est en sa possession invisible, il est Tout royaume divisé contre lui-même sera
catholique........................ L'abbé P. DE .FOVILLE. vrai, mais réelle. détruit et la maison s'écroulera sur elle-même.

VII.-La bataille de Carillon.................Tuo.As Cuis Le pécheur est aveuglé sur l'état af- Si donc Satan est divisé contre lui-même,
VIII.-Coup d'oil sur l'Acadie avant la dispersion de freux de sa conscience, sur les périls de comment son royaume subsistera-t-il? Cepen-

la colonie française.... ................. L'abbé H.--I. CasGRain cet état, aveuglé sur l'énormité des pé- dant vous dites que c'est par Belzébuth que
IX.--Métallurgie électrique.................L'abbé J.-C.-K. LAFLA'MîE. chés qu'il a commis, sur l'état misé- je chasse les démons. Ici, Jésus ne répond
X.--Le réalisme en littérature....... ............ LEGENDR. able de son âme, la honte de ses passions point aux paroles des pharisiens mais à

XI.--Revue Européenne...................P.-. .-O. CHAUVEAU. coupables; sur les suites funestes de son leurs pensées. Or, qui peut pénétrer les
péché, dans cette vie et bien plus encore pensées ? Dieu seul. Il leur prouve donc
dans l'autre. ainsi sa divinité; mais indép endamment

Il est muet pour prier, muet pour s'ac- de cette preuve il leur fait voir qu'il y a in-
DOCUMENTSINDIScuser, muet pour glorifier Dieu. Le Sei- conséquence dans leur raisonnement. Si

gneur du haut du ciel entend les pécheurs donc Satan est divisé contre lui-même,
l.-N.émoiraiqui l'invoquent du plus profond de leur ajoute-t.il, comment soit règne subsistera4-tat-M oieA Duc de Choiseul, au sujet de la préention où sontles Anlais cœurpour lui exposer leursmisères. Quand il,? Pour qu'il pûtsubsister,il faudraitqu'il

que les A nappartiennent plus a la France. ils crieront vers moi, je les exaucerai, fût vrai; mais s'il est vrai comme vous
I1.-Tableau sommaire des missionnaires séculiers qui étaient dans les pro- nous dit-il par la bouche du prophète Jéré- le prétendez, qu'étant possédé moi-même

vinces maritimes vers 1761. mie ; mais pour en être entendu, il faut du démon, je chasse les démons, il est vi-
ILl.-Déclaration de guerre des Micmacs au gouverneur d'Halifax, en 17419. lui parler. Combien qui restent muets, et sible que les démons se combattent, qu'ils

(Texte micmac et traduction française.) s'ils parlent, ce n'est qu'à des confidents sont opposés les uns aux autres, et que,
IV.-Lettres de M. l'abbé Le Loutre, missionnaire en Acadie, 1739-1748. de leurs passions, propres à les y entrete- par conséquent, leur puissance étant divi-
V.-Estat de l'Acadie pour le gouvernement ecclésiastique, ir ou à leur fournir- des moyens de les sée contre elle-même elle ne pourra plusV.Ett elAadepurl ovenmntecéiatqe,14.Satisfaire, subsister.

VI.-Description de l'Acadie; de la main de l'abbé Le Loutre, 1846. Pour recevoir la rémission de ses péchés Ce raisonnement que saint Jean Chry-
VIL-Description de l'Acadie, avec le nom des paroisses et le nombre des ha- et être purifié de toute iniquité le pécheur sostôme met.dans la'bouchede Jésus.Christ

bitanLs, 1748. doit les confesser; car, dit l'Apôtre,s'ilfaut était bien propre à faire sentir à ses enne-
VIII. - lémoire de l'abbé de 'Isle-Dieu à NI. Stanley, 1755. croire de cœur pour obtenir la justice, on doit imis qu'on le calomniant ils se contredi-

IX.-Articles de soumission (les Acadiens, 6 février 60 confesser de bouche pour obtenir le salut. Or, saient eux-mêmes ; mais pout les con-
comme le démon craint que ceux qui lui vaincre encore mieux, il leur cita l'ex-

X.-Lettres de M. l'abbé Maillard, missionnaire en Acadie. sont assujettis lui échappent, il les éloigne emple de leurs exorcistes, désignés sous
Prix de cette livraison.......t..................................... 7 .du tribunal de la pénitence, ou bien il leur le nom de leurs enfants, approuvés par les

.. 75 etsforme la bouche par la dissimulation dans scribes et les pharisiens et qui, eux aussi,
Oin petit s'abonner chez l'aveu de leurs fautes. au nom du vrai Dieu, conjuraient les dé-

Mais les ravages du démon muet nesont mons et les chassaient Or, répond Jésus-
jamais plus déplorables que quand il en- Christ, je fais ce que font vos disciples.chaine la langue des pères, des mères, des c'estle même Dieu qu'ils invoquent, et
supérieurs chargés par état d'avertir, de que je reconnais ; c'est par lui et par sa
reprendre, d'instruire et de corriger. Les vertu que je chasse les démons. Vous

dans l'admiration. Néanmoins il y en uns et les autres sont obligés de prendre adoptez ce que font vos enfants, pourquoi
Soeut quelques-uns qui dirent : "C'est par en main la cause de Dieu et du prochain. refusez-vous donc de reconnaître ce que je
'Belzébuth, prince des démons, qu'il chasse Le seul silence dans ces graves circons- 1 fais? C'est pourquoi ils seront eux-msmes

les démons." Et d'autres, pour le tenter, tances est souvent un crime énorme et vos juges, et ils prouveront que tout ce que
DU lui demandaient un prodige dans le Ciel; une cause de grands maux. Il est plus vous avez dit contre moi, n'a été dicté que

dmais Jésus, connaissant leurs pensées, leur funeste que ceni que gardait le muet de paîr l'envie et par la partialité.Lp g dit: " Tout royaume divisé contre lui. notre Évangile ; et il vaudrait mieux être Et il leur dit encore : " Si vous étiez
même sera détruit. et toute maison divisée privé de la faculté de parler que de ne justes et équitables, vous verriez que c'est
contre elle-même tombera." Si donc Satan pas en user. quand on le peut et qu'on le par le doigt de Dieu que je chasse les dé.

Instructions simples et pratiques est divisé contre lui-même, comment son doit. Dans le premier cas, on n'est que mons, et vous en concluriez que le royaume
royaume pourra-t-il subsister ? Cependant malheureux, mais dans le second, l'on se de Dieu est venu jusqu'à vous; puisque ce

-Pour chaque dimanche de I'annee- vous dites que c'est par Belzébuth que je rend coupable, l'on pèche, et il n'y a point n'est que pour l'établir parmi vous que
chasse les démons, par qui vos enfants les, d'aussi grand mal que le péché. Rentrons j'ai été investi du pouvoir de chasser les

AVEC UNE HuOMéLiE chassent ils ? C'est pour cela qu'ils seront donc en nous-mêmes, examinons l'état de démons, et que les miracles que j'opère au
eux-mêmes vosjtuges. Mais si c'est par l'es- notre âme et voyons si nous avons parlé nom de Dieu, sont une preuve que c'est

SUR L'ÉVANGILE DU JOUR iprit de Dieu que je chasse les démons, toutes les fois que nous y étions obligés, Dieu qui m'a envoyé."
assurément le royaume de Dieu est Si jusqu'ici nous avons gardé un fatal si- Pour leur faire sentir encore mieux

Suivies de plusieurs panégyriques et dce parmi vous. Lorsque le fort armé garde lence, demandons à Notre-Seigneur de dé. cette vérité, il ajouta: "Lorsqu'un homme
sujets de circonstance sa maison, tout ce qu'il possède est en lier notre langue comme au possédé de fort et bien armé garde sa maison, tout ce

sûreté. Mais s'il en survient un autre notre Évangile et de nous donner le cou- qu'il possède est en sûreté ; mais s'il en
PAn plus fort que lui, qui le renvorse, il rage de parlcr à propos toutes les fois que survient un plus fort que lui, qui le sur-

lui enlèvera toutes ses armes dans les- le devoirl'exige. monte, il enlèvera toutes ses armes dansM. L'abbé JOUVE quelles il mettait toute sa confiance, et il Mais pendant (lue tout le peuple, té- lesquelles il mettait toute sa confiance, et
Curé-Archiprétre de Savines (Ilautes-Alpes) partagera ses dépouilles. Celui qui n'est moin do la guérison du possédé, s'écriait il patagera ses dépouilles." Cet homme

auteur du point avec moi, est contre moi; et celui avec admiration : N'est-ce point là le fils fort et ion armé dont parle ici l'Evan.
Missionnaire de ta Camupagne, etc, etc. qui n'amasse point avec moi, dissipe. Lor's- de David, le Sauvent' promis que nons at -gile, c'est le démon qui s'était emparé

que l'esprit immonde est sorti d'un homme, tendons ? les pharisiens disent: C'est par de l'esprit et du coeur de l'homme, où
Trois volumes ini-1'?..........Prix : s$.50 il va par des lieux arides, cherchant du Belzébuth, prince des démons, qu'il chasse il avait établi sa demeure et où il ré.

repos, et il n'en trouve point ; il dit alor's: les démons. Voilà le langage dicté par' gnait en paix. Mais Jésus-Chr'ist, plus
III DIMANCHE DE CARÊME Je retournerai dans ma maison d'oùje suis l'envie et l'incrédulité. Parce que ces on- fort que l'esprit des ténèbres, l'on a

sorti. Il y revient, et la trouve nettoyée nemis irréconciliables du Fils de Dieu ne chassé ; il l'a dépouillé do ses armes ; il
ÉVANoILE et par'ée. Alor's il s'en va pr'enîdîe avec lui peuvent contester' la vér'ité dos faits, ils l'a vaincu, et nous a appris à le vaincre

sept autres esprits plus méchants que lui, blâment la manière dont ils sont produits nous-mêmes. Profitons de ces leçons ainsi
En ce temps-là, Jésus chassa un démon et entrant dans cette maison, ils y de. et empoisonnent le principe d'où ils que de ses exemples, et puisque nous

qui était muet, et lor'squ'il eut chassé ce meurent, et le dernier' état de cet homme émanent. |avons été délivrés de l'esclavage do Satan,
démon, le muet par-la, et le peuple on fut devient pir'e que le pr'emier'. Or, il ar'riva, D'autres, pour le tenter, demandaient Ine nons attachons plus qu'au divin Libé-
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rateur qui nous en a tirés, en nous mettant tien comment le mutisme spirituel nous
au nombre des enfants de Dieu: Car il empêche de remplir ce triple devoir.
faut nécessairement choisir entre lui et le
tyran infernal dont il est venu détruire
l'empire.

celui qui n'est pas avec moi, nous dit.il, Le démon muet nous empêche de prier.
est contre moi, et celui qui n'amasse point La prière est l'arme que la religion met
avec moi dissipe. Que de leçons dans ces entre les mains du chrétien pour le faire
quelques paroles' Comprenez-vous qu'il triompher de tous les obstacles. Leseffets
n'y a pas ici de milieu possible et qu'il en sont admirables : Toute-puissante sur
faut de toute nécessité être avec Jésus ou le coeur de Dieu, elle fait tomber la foudre
contre Jésus. Que penser après cela de de ses mains vengeresses, elle ouvre le
ces demi-chrétiens qui veulent accorder trésor de ses miséricordes.- Soutien de
ensemble dans leur cœur Jésus-Christ et le notre pèlerinage ici-bas, elle nous donne
démon, l'Evangile et le monde ? Qui con- la force de remplir tous nos devoirs, nous
sentent à remplir quelques-unes des pra- console dans les épreuves de la vie, nous
tiques du christianisme et qui se petr- obtient le succès de nos entreprises. -Ali-
mettent aussi ce que réprouve la loi de ment de la vie chrétienne, la prière est à
Dieu ? Qui viennent dans nos églises pour l'âme ce que le pain est au corps. Une
y participer à nos offices et à nos prières, âme bien nourrie par la prière est une âme
et qui fréquentent les lieux de plaisir où ils forte et énergique dans le bien ; comme
boivent à longs traits à la coupe des vo- aussi celle qui ne fait pas un usage fré-
luptés coupables; qui pendant les dernières quent de ce pain spirituel est faible et
semaines de Carême, feront trève avec les sans courage: " on cœur est desséché et
joies profanes et qui les reprendront bien mon ame lanquissantes'écriait le prophète,
vite aussitôt que le devoir pascal aura été parce que je lui ai refusé le pain de la prière."
rempli ? De tels chrétiens sont-ils avec le Le démon sait très bien que notre sac-
Sauveur ? Non, mes frères, ils sont contre tification dépend de notre fidélité à la
lui ; ils ne comptent pas parmi ses véri- 1 prière, et le premier objet de ses efforts est
tables disciples, et si quelquefois ils de nous en éloigner. Aussi, qu'arrive-t-il ?
donnent au Sauveur un baiser passager et Hélas I vous le savez peut-être par votre
rapide, ah ! qu'il est à craindre que ce propre expérience ; à l'âge où un chrétien
baiser ressemble à celui que le Sauveur fait son entrée dans le monde, où les pas.
reçut au Jardin des Oliviers. Et que sions se développent avec violence, où les
devient celui quin'amasse point avec Jésus- écueils deviennent plus nombreux, il
Christ ? Il dissipe, il reste les mains vides. éprouve un dégoût presque insurmontable
Sans doute, il peut amasser (le riches tré- pourla prière.-Autrefois la prière lui était
sors, accroître et multiplier ses domaines.. facile, les saints exercices de la piété
et quand même il gagnerait l'univers tout étaient pour lui pleins de douceurs. Au
entier, à quoi bon, s'il vient à perdre son jour de l'épreuve, tout est changé; il faut
£me ? Et c'est là le dénouement d'une vie qu'il se fasse violence pour épancher son
passée loin duSauveur; cette vie est nulle, âme dans l'oraison : plus il cède à ce dé-
stérile; elle n'a rien produit pour le Ciel, goût, plus il augmente ; et en perdant ses
elle n'a rien amassé pour l'éternité. relations avec Dieu, l'âme a perdu toute

Quand l'esprit impur est sorti d'un son énergie pour le bien.
homme, il s'en va par les lieux arides, cher- Comment arrive ce changement ? On
chant du repos; et comme il n'en trouve peut en signaler plusieurs causes. Il y a
point,il dit: "Je retournerai dans mamaison d'abord les passions, et, par ce mot, il ne
d'où je suis sorti." D'après les Pères, Jésus- faut pas entendre précisément ces comme-
Christ prédit ici l'aveuglement des Juifs tions violentes qui bouleversent l'âme
devenus l'epprobre et le mépris de toutes jusque dans ses profondeurs; mais tout
les nations. L'esprit impur était sorti de sentiment qui, habituellement, dissipe l'es-
leur cœur quand ils reçurent la loi divine, prit et agite le ceur : la préoccupation
mais depuis qu'ils ont méconnu Jésus- trop vive pour les intérêts même les plus
Christ et qu'ils ont blasphémé contre lui, légitimes: pour l'étude, pour notre avenir;
ils sont possédés aujourd'hui d'un plus les attaches trop sensibles qui, etn rappro-
grand nombre de démons. Laissons ce chant le cœur de la créature, l'éloignent
peuple déicide dans son aveuglement et et le dégoûtent de Dieu; les lectures ro-
occupons-nous de nous-mêmes. imanesques et des pensées plus romanesques

D'après ce que nous <it Jésus-Christ, il encore; l'habitude des plaisirs du monde;
ne suffit pas d'être rentré dans la voie du elle engendre des dégoûts tout mondains,
salut, il faut y persévérer. Ce n'est pas qui remplacent bien vite logoût(les choses
assez d'avoir chassé de notre âme l'esprit)de Dieu, elle fait naître des pensées fri-
impur, il faut l'empêcher d'y revenir. voles, riantes, qui exaltent l'imagination,
Après notre victoire sur le démon, nous flattent les passions mauvaises. Lorsqu'elle
nous endormons, mais le démon veille ; n'a pas su résister à la voix de ces sirènes,
nous nous livrons au repos et il ne se re- l'âme en devient l'esclave; elle veut cri
pose jamais : nous ne pensons plus à lui, vain s'occuper de Dieu. Semblable à un
il ne cesse de s'occuper de nous; nous cheval rétif'qui se refuse à une direction
restons tranquilles, il agit sans cesse. Il opposée à ses allures ordinaires, l'imagina-
rôde sans trêve autour de la maison qui tion, habituée à courir la bride sur le cou,
fut son domaine. Il observe le côté mal se roidit contre des pensées qui ne lui sont
gardé pour y rentrer par surprise, le côté point familières. Si donc vous voulez con-
faible pour s'en emparer par force. Avons- server l'esprit de prière indispensable au
nous raison de vous dire: Vigilate et orate." soutien de la vie chrétienne, entretenez en
Veillez toujours, car le démon ne sera pas vous la pensée de Dieu par des retours fré.
seul à travailler à votre ruine ; sept autres ¡quents vers lui, une grande vigilance à
esprits plus méchants que lui uniront leurs i éviter les écarts de votre imagination et
efforts aux siens. En vous tenant sur vos1 la fidélité à résister' aux entraînements de
gardes, vous vivrez et vous mourrez dans votre cSur. L'avez-vous fait jusqu'ici,
la grâce de Dieu et dans son saint amour. êtes-vous résolu à lo faire désormais ?
Ainsi soit-il.

POUR LE MEME DIMANCHE

MUTISME SPIRITUEL

Et eral ejiciens d<emnonium et
illud eral tmîu/uîmt. ( Luc. xi,15.)

Il chassa un démon qui était
muet.

Cet homme de notre Evangile que le
démon rendait muet, et qui était en même
temps aveugle, est la figure triste mais
vraie des effets que le péché opère dans les
âines, Le péché non seulement nous rend
avengles en fermant nos yeux aux mer-
veilles de la religion, non seulement nous
rend sourds à la parole divine, mais il nous
rend aussi muets, en liant notre langue et
en l'empêchant de servir aux objets pour
lesquels Dieu nous l'a donnée. Le muet
spirituel n'a pas perdu l'usage physique
de la parole, mais il en a perdu l'usage
mor'l. La parole nous a été donnée pour
prier, pour confesser nos fautes et pour
glorifier Dieu; examinons dans cet entre-

Le deuxième devoir du chrétien c'est la
confession de ses fautes. Après la prière,
rien de plus important, pour le soutien de
lavie chrétienne, que la confession fré
quente. L'âme y trouve des grâces de
force dans la vertu du sacrement, des
grâces d'encouragement dans les avis du
confesseur, des grâces de lumière dans
l'examen de conscience.

La pensée seule qu'il faudra confesser
sa faute est un puissant motif pour l'éviter;
de là, les efforts du démon et ses artifices
pour nous en éloigner. La répugnance
pour la confession se fait sentir le jour
même où commence le dégoût de la prière.
Tant que le cœur est pur, qu'il est libre
de toute affection au péché, la confession
est douce, facile; on est fidèle à l'appel du
confesseur. Devient-on coupable ? l'on
éprouve des dispositions toutes contraires.
Ainsi l'on abandonne la confession, préci-
sément au moment où elle serait plus né-
cessaire.

Les ruses dont le démon se sert pour

nous éloigner d'un moyen si puissant de
persévérance sont nombreuses : la pre-
mière, c'est le découragement. Il nous fait
entrevoir tant de diflicultés dans la persé-
vérance ; il nous montre la tpiété sous un
aspect si sévère ; il nous ef'raye tellement
par la vue des combats qu'il faudra livrer,
des victoires qu'il faudra remporter, que
nous jetons bats les armes en nous écriant
les larmes aux yeux : " Jamais je ne pour-
rai me sauver!1 " Nous oublions que si le
cœur humain ne petit rien par lui-même,
il est tout-puissant avec le secours de la
grâce. Ahî! sans doute, seuls nous ne sau-
rions rester vertueux, mais aussi po i
compter sur nous-mêmes ? Prions avec
plus de ferveur, coiifes.sois-nious plus soli.
vent, et espérons !

Le deuxième motif pour lequel on fuit
laconfession, c'est la honte de dire sort
péché. Ici l'on prend le change et l'on
confond les choses ; il y a de la honte à
faire une chose mauvaise, c'est Vrai ; mais
il y a de la gloire à avouer qu'on l'a faite ;
cet aveu convient à une graide âmte. Un
jour que Socrate parcourait une (les rues
d'Athènes, il aperçut un (le ses disciples
qui sortait d'une maison mal flune ; celui-
ci, confus dh"tre surpris par son naitre,
cherche à se caclier à ses regards. Le phi i-
losophe s'approchant lui dit : ' Mon ami, il
y a de la honte à entrer là, il i*ny eni a pas à
cin sortir." Du treste, la honte est lex-
piation du péché ; si vous refusez de roi-
gir au pied de Jéss-Christ dans le tribi.
nal de la pénitence, il vous faudra rougir
devant Jesus-Christ devenu votre Juge, et
cin présence de tout l'univers; choisissez

III

Le troisième devoir lit chrétien, c'est de
prendre eni maitn la cause (le Dieu et du
prochain, quand l'un ou l'autre est offensé.
Ce devoir est rigoureux, on n'y manque
jamais quand il s'agit d'un père, l'un ami,
d'un bienfaiteur. Mais Dieu est plus que
tout cela peut' nous, comment donc y man-
quons-nous quand il s'agit de sa gloire ?
D'où vient ce silence (lui semble autoriser
certains propos impies ? D'où vient ce
lâche sourire qui vient se placer sur vos
lèvres, oit écoutant des railleries indé-
centes contre la religion, ses cérémonies,
ses ministres, les personnes de piété et
contre les sainîtes pratiques de lai piété
elle-même ? -NO voyonis-nous pas qute, par
cette approbation tacite donnée à ceux qui
outragent notre foi, l'objet de nos adora-
tions et de notre amour, nous faisons acte
d'impiété, nous autorisons les blasphèmes,
nous enbîar'dissoris les blasphéinteurs
Uélas ! on parcourant la route dui Calvaire,
Jésus rencontre une feuuie géné'euse qi,
à travers les soldats et les ennemis dit
Satuveur, vient essuyer le sang et la pous-
sière qui défiguraient sa face auguste
tous les jours la religion (le Jésus-Chrt
est détigurée, outragée, convert(te de bote,
ne se trouvera-t.il donc pas uine âme assez
généreuse pour prendre sa défense et la
venger (e l'outrage ?

Si la religion nous oblige le prendre en
mai n la causei de Dieu, lai charité nous fiit
titi devoir de dé'eniidr'e le prochaini quand
sa réputation et compronise. Mais, de
même que le r'espect humain nous rend
muets dans le premier cas, une secrète
jaloiisie oui une criminelle curiosité tious
rend mueLs dans le second. Au lieu <le lr-
mer' la bouche à la médisance, nous la pro-
voquons, nous l'écoutons avec comîiplai-
sance, et nous devenons responsables le
tout le mal qui se dit et de tout, le tort (qui
se fait.

O mon Dicu, l'aites-moi comprendre les
devoirs que m'impose le don de la parole !
Putissé-je ne m'en servir jamais que pour
sanctifier' votre saint nom, édifier le pro-
chain et travailler à tua propre sanctifi-
cation. Ainsi soit-il.
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I. La vie de saint Joseph, en 31 chapi-
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- IV. Les trois fêtes du saint et les sept
dimanches. Plus de 50 exemples choi-
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Le P. HENRI SAINTRAIN

RiÉDEMPTORISTE
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M~OIS
- DE -

SAINT JOSEPH
Par un RELIGIEUX TRAPPISTE

In-32 de 224 pages-.....Prix franco: 20ct-s

-- o--

VIE DE SAINT - JOSEPH
Par le R. P.J. BOUVY, Rédemptoriste

2 vol. in-l8de VI187,251 pages.
Prix franco. reliés: $1.25

ST-JOSEPH
D'A Piats

L'EYANCILE
LETTRES D'UNE VIERGE CHREilENNE

PARN M. LABBE COULIN

1 vol. in.18 de '137 pag-s. Prix franco: 30 cts.

LE

NOUVEAU mois DE MARS
HOSIMAGE A

JOSEPH [POUlDE MMRE
PAR M. L'ABBÉ OUDOUL

1 vol. in-18( le XVI-188 pages. Prix franco: 30 ets

ANNEE MISERICORDIEUSE

- DE -

Saint-J oseph
Contenant pour tous les jours de chaque mois un

trait de la puissance et de la bonté de
ce grand Saint.
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I vol. in-12de XVII-5M0 pages. Prix franco:63 ets

Ce charmant recueil renferme des
traits si touchants qu'il est capable de
réveiller dans l'ame des plus sceptiques
la foi la mieux endormie.

Nous en ferons quelques extraits pour
les deux prochains numéros du Propa-
gateur des bons livres.

CHAPITRE IER

De l'excellence du Sacerdoce de Notre-Seigneur 1
JÉsus-CanasT et de la perfection de son état 1
de Victime.

Nous commençons une étude que nous
pouvons, à juste titre, appeler sainte.
Jésus, dans son état, ses dispositions et sa
vie de Victime, va être le sujet de nos mé- i
ditations. Noti I jamais occupation de l'es.
prit et du cSur ne fut plus digne d'une1
âme rachetée par le Précieux-Sang. Cette
occupation est sainte, d'abord parce que
Jésus, le Saint par excellence, l'Agneau I
immaculé, la Victime pure et sans tache,
en est l'objet; elle est sainte aussi parce
qu'elle est singulièrement propre à nous i
inspirer l'amour et la pratique de la vraiei
sainteté. Nous n'étudions, en effet, Jésus
dans sa vie d'hostie, qu'afln de devenir
victime avec Lui, pour la gloire de son i
Pè-e et pour le salut de nos âmes. 1

Daigne l'esprit de charité et de sagesse
nous assister dans ce dessein! " C'est. par
lui que Jésus s'est offert à son Père comme
une hostie immaculée."

Le premier principe sur lequel repose,
comme sur- un fondement nécessaire, le
sujet de ce livre, est celui-ci : En Jésus,
notre divin Médiateur et Rédempteur, l'état
le plus élevé, le plus universel, le plus com-
plet, est celui de Victime, c'est-à-dire, pour
éviter toute erreur et toute ambiguité, que
l'état dans lequel Jésus a fait l'oeuvre pour
laquelle il était venu sur la terre, oeuvre
d'infinie religion envers son Père, œuvre
de parfaite expiation du péché. et de salut
U our nos âmes, c'est l'état de Victime.

videmment tout en Lui a concouru à
l'accomplissement de cette Suvre: sa vie
cachée. ses prédications, ses miracles et
tous les autres états et actes de sa vie.
Considérés en eux-mbnes, tous ces états et
toits ces actes sont également saints, par-
faits et adorables, et sous ce rapport il n'y
a ps de distinction à faire entre eux. Mais
au point de vue de l'importance que Dieu a
voulu leur donner, dans l'oeuvre de notre
Rédemption, ils ne sont pas égaux entre
eux. C'est ainsi que le Sacrifice de Jésus,
et par conséquent son état de Victime
nous apparaissent comme le plus grand
de ses actes et le pus parfait de ses états.

Et c'est la prenière vérité que nous
allons démontrer.

Par corrélation d'idée, nous ferons voit-
aussi qu'en Jésus le titre le plus grand et
le plus saint est celui de souverain Prêtre.

Nous procèderons ainsi : Jésus est tout,
dans l'ordre (le la grâce. Il est seul l'ail-
teur de tout bien. Or, c'est en qualité
de PrOtre et dans son état de Victime,
qu'il a fait le bien dont il est le principe,
et qu'il a rempli la mission pour laquelle
il était venu sur la terre,

Ces vérités vont être développées dans
les paragraphes suivants

I. Jésus, auteur de notre Rédemption, est
tout dans l'ordre de la grâce et du salut. "Il
est seul la voie, la vérité et la vie. C'est
en Lui que Dieu le Père s'est réconcilié le
monde. C'est en Lui et pa- Lui que ce
Dieu d'infinie Majesté a r-eNu tout l'hon-
neur. toute la gloire, touts les hommages
qu'il mérite. Le mal que le péché avait
fait. Jésus. Médiateur unique entre Dieu
et les hommes, l'a pleinement et surabon-
damment réparé, de soi-te qu'il est devenu
véritablement notre justification, notre
sanctification et notre rédemption. Nous
étions loin do.Dieu . et sépar-és de son
amour à jamais, mais par Jésus-Christ
nous avons maintenant accès auprès
du Père qui nous a transférés dans le
royaume même do son Fils bien-aimé.
En vertu de cette grâce inestimable, nous
sommes devenus ses enfants; nous le som-
mes non-seulement de nom, mais en réalité
et dans cet esprit d'adoption, nous lui
disons : Père I Père I Etant enfants, nous
sommes héritiers: héritiers de Dieu et co-
héritiers doJésus.Christ. Ainsi nous avons
tout reçu de la plénitude du Christ, et par
Lui nous avons été comblés de toutes
sortes de bénédictions pour le Ciel."

Tel est le merveilleux enseignement des
atintes Ecritures, telle est la leçon abrégée
e la foi. Jésus est tout ! Il est tout pour
le Père, dont il sort la gloired'une manière
parfaitO et surabondante et "qui prend
en Lui ses plus douces complaisances," et
il est tout pour nos âmes, puisque c'est en
Lui seul qu'est " notre salut, notre résur-
rection et notre vie."

Jésus est tout 1 Omnia et in omnibus
Christus ! O parole infiniment aimable!
C'est le cri de nos âmes ravies des mer-
veilles que ce tout-puissant Médiateur a
faites; c'est le cantique de notre recon-
naissance à la vue des bienfaits sans nom-
bre dont sa miséricorde nous a comblés!
c'est la consolation de notre exil, c'est le
fondement de nos immuables espérances!

Mais, dans la joie de notre admiration,
de notre reconnaissance et de notre amour,
voyons par quel moyen, dans quel état ex-
térieur, dans quelles dispositions inté-
rieures, Jésus a procuré la gloire de son
Père et opéré le salut de nos âmes.

II. C'est en qualité de Prétre et dans
son état de Victime que Jésus a consommé
l'euvre de notre Rédemption, et qu'il a
ainsi atteint lafin pour laquelle il était venu
sur la terre.-Jésus porte une infinité de
titres magnifiques. Ils sont figurés par
cette multitude de diadèmes que saint
Jean vit sur la tête du Sauveur, dans une
des visions de l'Apocalypse. Mais parmi
tous ces titres, trois ci particulier occu-
pent un rang éminent. Ce sont ceux de
Roi, de Législateur et de Prêtre. "Quand il
s'agit des autres hommes, dit saint Tho.
mas, il faut que l'un soit roi, l'autre légis-
lateur, l'autre prêtre. Mais dans le Christ
toutes ces choses se rencontrent à la fois,
comme dans la source de toutes les
grâces."

Or, est-ée en qualité de Roi, ou de LAgis.
lateur ou de Prêtre que Jésus a fait l'œu-
vre pour laquelle il était venu en ce
monde?

Evidemment, ce n'est pas comme Roi
qu'il nous a réconciliés avec son Père, et
qu'il a rendu à ce Père adorable la gloire
et L'honneur qu'il mérite. En tant que Roi,
il pouvait nous briser dans sa colère, mais
il ne pouvait pas nous sauver. Car, dans
le cas où les sujets sont devenus des ene-
mis, le propre de la royauté est d'exercer
son autorité sur eux avec empire et de les
réduire par la force. Or cette soumissoni
forcée que le Fils de Dieu aurait obtenue
de nous, eût été notre punition, et non la
rédemption dont nous avions besoin.
D'autre part, il n'y a aucun rapport entre
le titre de Roi et les hommages d'adora-
tion, de louanges, d'expiation, d'actions
de grâces qui étaient dûs à Dieu, c'est-à-
dire que l'idée de Roi n'amène en aucune
manière celle des devoirs de la créature
envers Dieu. Ce titre indique que celui
qui le po-te a des droits à l'obéissance de
ses sujets; voila tout. Donc ce n'est pas
en sa qualité de Roi que Jésus est notre
Sauveur, et qu'il s'est montré, comme
parle M. Olier, le parfait religieux de son
Père.

Ce n'est pas, non plus, comme Législa-
teur. Car, premièrement, ce titre n'est,
suivant saint Thomas, qu'une dérivation
de la puissance le régn er. Pat conséquent,
les raisons que nous venons d'alléguer, en
parlant du titre de Roi ont encore ici leur
application. Ce n'est donc pas, non plus.
selon sa qualité de Législateur que Jésus-
Christ est notre Sauveur.

Il est notre Sauveur, parce qu'il est
Prêtre.- Voilà le nom qui résume ses plus
gr-andes gloires, ses Suvres les plus éton-
nantes, ses mystères les plus profoinds. Il
signifie tout à la fois Médiateur, Rédemp-
tou-, Réconciliateur et Sauveur. Il rap-
pelle à lui seul tout ce que Jésus a donné
à son Père d'honneur et de gloire, et tout
ce que les hommes lui doivent de grâce
on ce monde et de bonheur dans l'éternité.

" Il n'y a rien de plus grand dans lui-n
vers que Jésus-Christ, dit Bossuet, et il
n'y a rien do plus grand en Jésus-Christ
que son sacrifice."

En effet, Jésus est Prêtre. S'il est Prêtre
il a offert un sacriice; la conclusion est
de saint Paul lui-même. Or, c'est dans ce
sacrifice, dont 'la Victime est son propre
corps et son propre sang, qu'il a atteint
les principales fins de sa venue ici-bas. -
Considérons avec soin ces vérités,

Jésus, souverain Prêtre du Nouveau-
Testament, s'est offert lui-même en sacri-
fice.

C'est cet acte qui remplit toute sa vie.
- Voici d'abord les paroles du grand
apôtre :
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" Quand Jésus entra dans le monde iparZ
son Incarnation', il dit à son Père : Vous
n'avez pas voulu d'hostie ni d'oblation ;
mais vous m'avez formé un corps. Les
holocaustes et les sacrifices pour le péchéq
ne vous ont pas été agréables. alors j'ai!
.dit: Me voici 1 Je viens, mon Dieu ! pour I
faire votre volonté. Et Dieu abolit ainsi
le premier sacerdoce pour établir le se-i
cond."1

Saint Paul ajoute : "Il s'est (donc! offert'
à Dieu son Père, par l'Esprit-Saint, commei
une hostie immaculée. Il nous a aimés et
il s'est livré pour nous, comme une obla-
tion et une victime d'agréable odeur."

Cette première oblation se fit invisible-
ment dans le sein de sa divine Mère. Or,
le sacrifice de Jésus devait être extérieur
et visible C'est pourquoi il renouvelle
son oblation dans le mystère (le sa Pré-
sentation au temple. Saint Bernard, dans
un de ses sermons sur la Purification de
Marie, semble se complaire à nous faire
remarquer l'état d'hostie que le divin
Sauveur porte dans ce mystère.

Plus tard, au commencement de sa vie
publique, Jésus va au désert pour y passer
quarante jours, dans le jeûne et dans la
prière. Mais c'est en esprit de victime
qu'il se prépare ainsi à son ministère pu-
blic. C'est la remarque d'un ancien Doc-
teur; et saint Thomas nous dit qu'en effet
les anges qui le ser'vent, après la tenta.
tion, sont les ministres de son sacerdoce.

Sur le calvaire, il verse son sang, il
s'immole; il donne sa vie de lui-mtme :
" Personne ne la lui ôte, mais il la livre à
la mort, parce qu'il le veut bien."

Dans le mystère de sa Résurrection, il
entre dans un état de gloire qui éternise
soin état de victime. Nous devons le
montrer plus tard.

Enfin, dans la très sainte E'ncharistie,
mystère qui est le mémorial do tous les
autres, sacrifice unique et perpétuel, il est
encore, il est avant tout et par-dessus tout
victime, et victime de son sacerdoce. Ipse
offerens, ipse et oblatio.

Jésus a donc offert toute sa vie, et il
offre aujourd'hui encore, dans son Eglise,
un sacrifice, et ce sacritice, c'est celui de
son corps et de son sang.-Voyons main-
tenant comment il a atteint par son sacri-
fice, les fins pour lesquelles il était venu
parmi nous.

Pour éviter d'être trop long, tenons-
nous-en aux deux mystères de la vie mor-
telle du Sauveur, dans lesquels il apparaît
plus manifestement notreVictime. Ce sont
les deux mystères de l'Incarnation et de
la Passion. Dans le premier, il s'offre à
son Père en qualité d'hostie; dans le se-
cond, il s'immole à sa gloire pour notre
Rédemption. Or, voici ce que saint Paul
nous apprend des effets de son oblation :

" Le Christ s'est offert une fois en sa-
crifice pour effacer les péchés de tous. Il
avait dit à son Père : Vous n'avez point
voulu agréer les hosties, les oblations et
les sacrifices pone' le péché.-Il ajoute en-
suite : Me voici pour' faire votre volonté!
-Or, c'est dans dl'accomplissement de)
cette volonté que nous avons été sanctifiés
par l'oblation du corps de Jésus-Christ,
qui a été faite une seule fois. Jésus ayant
offert une seule hostie (qui est lui-même)
pour le péché, a mérité de s'asseoir à li
droite de Dieu son Père pour toujours; et
par' cette seule oblation, il a rendu par."
faits pour toujours ceux qu'il a sanctifiés;
et c'est ce que l'Esprit-Saint déclare lui;
même quand il dit : Je ne me souviendrai
plus de leurs péchés et (le leurs iniquités."

Ainsi parle saint Paul de l'oblation dc
Jésus et de ses effets. Or, nous voyons
clairement dans ses par'oles que le dessein
principal pour lequel le Fils (le Dieu était
descendu parmi nous, s'accomplit dans ce
mystère : Dieu pleinement satisfait et le
hommes sauvés.

Passons à l'immolation, qui, dans le
plan divin, était la Par'tie du sacr'ifice lit
phs essentielle, puisque c'est en elle que
devait s'opérer efficacement et se consom
mer l''uvre de notre Rédemption.

Mais ici comment citer les Ecritures ?
·Comment rappeler ce nombre pr'esqu
infini do textes qui nous apprennent que
c'est dans l'effusion du sang de Jésus
Christ et dans sa mort que tout a été ré
paré et que le Père "a pacifié, comme
parle saint Paul, autant ce qui est au cie
que ce qui est sur la terre ? "

Il serait vraiment superflu d'insister sur
ce point si élémentaire denotre foi, "tout
le monde sachant bien, nous dit le Princ<
des apôtres, que ce n'est point par des
choses périssables, comme sont l'or et l'ar

gnt, que nous avons été rachetés, maisT L AN SAINT -LA-
par le précieux sang (le Jésus, commeIJJANN E1J SAINTE
étant l'Agneau sans tache et sans défaut.
qui avait été prédestiné avant la créationj RECUEIL DE MEDITAT IONS
du monde, et qui, pour notre amour, a étéP
maniftsté dans les derniers temps. l ,Rou

III. Ainsi Jésus est véritalblement Prtre·
et Victime;etentant.qu'il estPrêtreet lic- TOUS LES JOURS DE L'ANNEE
time, il est tout pour nos amnes, tout pour N1ES. -
la gloire et l'honneur de Dieu le Pere. 1PAR
Dans le plan adopté par ce Dieu d'infinieA lvAvi"4
sagesse, pour l'ouvre de notre Rédemp- LE REV. P. JACQUES CORET
tion, le titre de Prêtre était en Jésus le DANNE CATHERINE EMMERICH
plus grand, le plus saint et en même temps "F L 1 vol.ii-lS............[Prix: .50 uts.
le plus nécessaire de tous ses titres. et
pareillement "l'état de Victime était le Conpyagnie d ./ésus. Le même relié..................... '5 ts.
plus élevé et le plus sublime, celui qui
(levait exprimer le mieux la parfaite union 1 Vol. in-18.................... Pix :.-5 r's.
de Jésus avec son Père et sa consomma-
tion en Lui, en même temps que Féten-. LA
due du (Ion qu'il voulait f'aire (le Lui-même -- OE - R RLO EDE PASSION
aux hommes; en s'immolant pour eux."
Voilà deux grandes vérités maintenantr
évidentes. Il s'ensuit (lue Jésus, dans la
plénitude de sa mission. dans la perfee-uN 1 11 CR IXI U L ETAUFFIUNS
tion de son ouvre, c'est Jésus Prêtre et
Victime. La disposition (le son cœur la COMosuit
plus profonde, la plus universelle, la plus
habituelle, c'est sa disposition (le Victime. D'APRES LA VIA GB.UCIg 8UFluNCES DE JESUS-CHlIl8T
Tous ses vSux, tous ses désirs, toutes ses
prières se réfèrent à son sacrifice. Son I Approuvées par les Souiverainîs Pontifes,
sacrifice est dans sa vie le centre de tous et art la Cogrgation des SAINT A L ONSî: DE LI( >1R1
ses mystères où les uns aboutissent et indulgenres
d'où les autres dérivent. C'est son action Par le R. P. MACH, sj.J Tradui d, aimn
par excellence, qui s'étend à tout et quiPJ
répond à tout, à tous les droits (le Dieu, à 13rochure in-. . Pix:0 s I>ir Ma r . Aicas E
tous les devoirs de la créature, à tous les
besoins de nos âmes. De sor-te que Jésus. -. 1 Vol. in-l............ ........ Prix: 35 ets.
Prêtre et Victime, c'est Jésus tel que le!
vent, le contemple et l'aime le Père (qui¯ RECUEIL DE
est aux Cieux, tel que l'avaient demandé
et désir'é par d'ardentes prières les saints
du premier Testament, et tel qu'il nous le
faut pour' adorer, aimer et bénir en Lui
notre bien unique et éternel.

O Jésus ! mon souverain prêtre! je
vous adore, je vous bénis et je vous aime!
et je veux honorer, par tous les hommages D'UNE RETRAITE DE 1CUIT ,OURSls
de Marie votre Mère et de toute l'Eglise,
votre saint et admirable Sacerdoce ; et je PAi
veux rendre les mêmes hommages, la
même adoration, le même amourà l'état L'auteur de "le plus beau des livres,
si parfait de Victime où votre Sacerdoce le Crucifix."
vous met dès le commencement de votre
vie et pout toujours. O Victime du vrai I Vol. in-18 de 4'2 pages... Pris : 38 ets.
Testament, dont le sang établit et confirme
l'alliance nouvelle ! O Victime sainte et
sanctifiante ! ô Holocauste parfait, dont MÉDITATIONS
l'Esprit-Saint est "le feu consumant," et
(que Dieu le Père reçoit avec des complai- 41n i PALsIo\ ,il:

sauces infinies ! O mon salut! ô ma vie!
encore une fois, et à jamais, je vous adore, Notre-Seigmeur Jésus-O ristje vous bénis et je vous ai me!1 avec vot re
Mére immaculée, la parfaite victime (le k1Mii lLES

votre Sacré-Cour, avec vos anges, avec
vos saints, avec votre Eglise du ciel, dut G R A N D ES V ER ITES DE LA FOI
purgatoire et de la terre.

Mlais, ô Jésus! ô mon tout 1 vous voulez
plus encore de moi: vous voulez que je sois le Vénérable P. Louis de Grenadevictime avec vous ; car " vous êtes mort,

vous le Juste et le Saint, pour nous, pé- 1 vol. ml-1-2...................... Prix : 63 ets.1
cbeurs et misérables, afin de nous offrir à1
votre Père" en cette qualité de victimes;
et quand vous nous avez donné la grâce
(lu baptême, c'est principalement pour,
nous consacrer victimes avec vous et 'elon
votre esprit.

O Jésus! faites-moi comprendre main-
tenant ce dessein de votre miséricorde et
la sainte et glorieuse vocation où elle nous CHEMIN DE LA C lOIX RAISONN É
appelle.
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iuwr~~nn~or UIMT tr l 'n 1 ILEClTUîRS.PRIERkRS PA PI.

PAR

L'auteur des avis spiritiiels

1 vol. fort in-18..................Prix :î75 cts

, UV1VMji buti, D TLirl

Po ur tous les jours du mois de mars

PAR M. L'ABBÉ L. PERRIER

I vol. in-12 de 249 pages. Prix franco : 38 cs.

MANUEL DU

ggLTg PERTUEL À g.T-J[gEPg
PAR

SUNE RELIGIEUSE URSELINE DUI
D'intructions pour tous les jours de SACRÉ-COEUR

la Sainte Quarantaine
I Vol. in-18 de 416 pages... Prix: 25 cts.

Du Clergé, desfamilles chrétiennes et'

des ames pieuses.

M. L'ABBÉ BÉNARD ENTRETIENS ET MÉDITATIONS

3 vol. in-8...........Prix :$3.75 PAR LE

_R. P. BOUFFIER, S. J.
1 o .n 18. ......... ......... ... ...... Prix, 0 e s

vol. in 20 cet$
L'OFFICE

DE

LA SEMAINE SAINTELA E AàSAINTJOSEPH
inspirée à la jeunesse par des traits

o1 et des exemples
QUINZAINE DE PAQUES 1 PAR

EN LATIN ET EN FRANCAIS . = I·G.UET

Selon le Missel et le Bréviaire Romain I vol. in-18.................Pi ix, 13 cts.

Pieuses pensées, d'instructions et de réflexions 'PETITS BOUQUKTS
M. L'ABBÉ BULO 1 OFFERTS A SAINT JOSEPH

i vol. in.12, de 560 pages, relié, tranche rouge.
Prix $1.00

L'OFFICE
DE LA

SEMAINE SAINTEi
SELO

LE MISSEL ET LE BRÉVIAIBE OMAIN1

Edition canadienne publiée à Québec

1 vol. in-18 de 450 pages, reliure, toile
noire. Prix: 75 ets.

TRENTE CHEMINS DE CROIX

ou

PIEUX EXERCICES
PoMIR SUIVRE

Jésus - christ au Calvaire
PA R

l'Auteur des Réflexions et prières pour la
sainte Communion

OU

Cutilot itpu chaquiojou du mois
PAR LE

r. .P. BOUVY
Brochure, in-18 ............ ......... Prix, 5 cts.

1

CANTUS ECCLESIASTICUS

PASSIONIS D. N. JESU CHRISTI
SEUTN-DUM

MATTHEUM, M4ARCUM, LUCAM ET JOANNEEM

EDITUS

Sub Auspicus Sanctissimi Domiii Nostri

PI PAPE IX.

Curante sacrorum rituum congregatione.

1 vol. in-IS............ Prix : 38 cts. Prmsens Liber continet tres fasciculos :

Pasciculus I CHRONISTA

DO CBOSCO ]IIISYNAGOGA

in fasciculos IL. Invonies "Lamentationes " Tridui Sacri, in fascieulos III"Prco-

PAR nium Paschale " Sabbati Sancti.

LE DR. CHS D'ESPINEY

[ Vol. in.12 avec portrait... Prix : 63 cts. 3 volumes in-4 reliés............................ix.:-.4.00

FEMME ET MARI
PAR

MADAME BOURDON

1 Vol. in-1..................... Prix: 50 cts.

LA

GOUTTE DE MIEL
PAR

Melle Marie le Bourgeois
1 Vol. in-12.........Prix : 75 cts.

LES GLOIRES

DE LA

AU XIXe SIECLE

Essais anecdotique sur le temps présent-

PAR

M. A. PELLISSIER

I Fort Vol. in-8o419 pages....Prix: $125

NEUVAINE

A

SAINT-JOSEPH
SUIVIE D'UN

DISCOURS POUR LE JOUR DE SA FETE
PAR

LE P. H. SAINTRAIN, ItÉDE.PTORISTE

I vol. in-32 de 169 pages. Prix franco: 15 cts.

BIOGRAPHIES

EVAINGELIQUES
PAR

Mgr GAUME

PROTONOTAIRE APOSTOLIQUE.

10 Vol. in-18.................. ..Prix: $1.50

1


